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Hommage à Diego

La vie est faite de rencontres, d’échanges, de
regards, de sourires, de souvenirs.
C’est à travers ces derniers que nous sommes
réunis ce jour, afin de partager nos sentiments
les plus beaux à ton intention, Diego.

Tous, ici, avons rencontré un homme dont la
simplicité, l’humilité, l’attention à l’égard de 
l’autre se sont exprimés sans rien attendre en
retour. Diego, tu resteras cette générosité, cette
disponibilité, cette source de vie.

À travers ton regard bienveillant et tes actes 
volontaires, tu as cultivé la paix, du quartier à 
la planète. Ton engagement dans la vie de la
cité est une richesse qui nous manquera.

C’est un vide que tu laisses après tant d’années
à transmettre tes valeurs, nos valeurs : que ce
soit « l’éducation populaire » auprès des 
enfants, que ce soit « l’éveil des consciences »
auprès des adultes, que ce soit la solidarité 
auprès des personnes démunies et en difficulté.

Un matin de grisaille, un camarade m’a dit : « la
vie ne se résume pas à ce que l’on récolte, mais
plutôt à ce que l’on sème ».
À cela, Diego, je dois te dire que tu as vécu de
ta seule richesse, l’humanisme, à l’embrasser
jusqu’à l’ivresse. 
Tu as porté, chaque jour, ces valeurs progres-
sistes par ton engagement dans le milieu asso-
ciatif, dans le milieu syndical et dans la défense
du service public ferroviaire SNCF.

Comment parler de toi, Diego, sans évoquer
ton engagement pour le CE des Cheminots
PACA et son antenne de Marseille dans 
le cadre de nos activités sociales de ces 
dernières années.

Toujours là, avec ton sourire et ta bonne hu-
meur, pour accompagner les enfants, que ce
soit pour les départs en colos, que ce soit pour
des ateliers ou encore dans les rêves et les lu-

mières des fêtes de fin d’année.

Diego, je tiens à te
rendre hommage,
ainsi qu’à ta famille,
au nom de tes
amis, de tes cama-
rades, en te dédiant
ce texte que j’ai écrit
lors du printemps
des poètes 2013 : 

À toi, Diego, à toi, qui étais « bon comme
le bon pain ».
À jamais dans nos cœurs, à jamais dans
nos songes…
… Merci à toi, Diego
… Honneur à toi
… Salut, camarade…

Francisco Murillo
Secrétaire du CE des Cheminots PACA

Mon oranger

Allongé sous un arbre, mon oranger,

Casquette baissée, le visage s’égaye.

De mes songes, ce murmure de beautés

L’amour est myriade symphonique de mille et une merveilles.

Les peintures printanières, rubans fleuris,

Habillent mes contemples aux lumières parfumées,

Ces parterres d’espoirs, où danse l’aquarelle de la vie,

Libérés de l’hiver, enviés des monts et des rochers.

Au loin, résonne la théâtrale de la camaraderie,

Gavroches, inépuisables joueurs, caressent mon silence.

Apaisé, le sourire renaît et mon visage s’embellit,

La joie, bourgeon d’espoir, m’enrobe, m’encense.

Après tant de cris et de pleurs, de ces jours ensanglantés,

La souffrance disparue laisse place à l’humanité, à l’existence.

Gorgée fruitée, comme vivre ensemble et cultiver la PAIX,

Chants et dessins attisent les chimères de mon enfance.

Francisco
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Concerts, spectacles,
théâtre…

Un vrai Coup 
de cœur
Votre CE développe depuis plusieurs mois des 
« Coups de cœur » pour des spectacles, des concerts,
des pièces de théâtre, des one man show…

Depuis longtemps proposés par l’antenne de Miramas
sur le territoire « Ouest Provence », c’est aujourd’hui 
à Marseille, Aix-en-Provence, Toulon, Nice, Cannes et Gap,
que les cheminots et leurs ayants-droits peuvent
bénéficier de tarifs subventionnés pour de multiples
évènements.

Faciliter leur participation permet de faire connaitre
des lieux culturels, de découvrir ou redécouvrir des
artistes, de partager des moments de rire et de 
détente collectifs… 

Il s’agit d’une véritable mesure en faveur de
l’accès à la culture. 

Les propositions sont diverses et variées, et adap-
tées aux différentes tranches d'âges. 
Les enfants ne sont pas oubliés puisque nous pro-
posons des spectacles comme Tchoupi, Oui-Oui,
Disney sur glace ou Disney Live. 

En 2014, Bernard Lavilliers, Les Celtic Danses, 
Patrick Bosso, Claudia Tagbo, Florence Foresti ou
Shaka Ponk ont rencontré un grand succès.

Et un « coup de cœur » pour la Fiesta des Suds, festival
annuel organisé aux Docks des Suds de Marseille,
a permis à un grand nombre de cheminots d’assis-
ter à trois soirées de concerts exceptionnels.

Des partenariats ont également été passés avec 
de nombreux théâtres permettant également l’ap-
plication d’un tarif réduit sur présentation du Pass

Carmillon ou d’une carte d’ayant droit. Cette offre est
complémentaire à ce que propose déjà votre CE :
des pièces de théâtre dans le cadre du festival OFF
d’Avignon et dans vos antennes, les théâtres-gouters, le
spectacle des Droits de l’enfant, les concerts Voix Libres
et Le Cigal’…
Les subventions pour assister à des opéras et pour
les Chorégies d’Orange où la participation du CE
atteint 50 %, continueront d’être appliquées. 
Ces évènements qui ne sont normalement pas 
accessibles à tous les porte-monnaie, sont chaque
année une réussite. De nombreux cheminots en bé-
néficient pour découvrir ou redécouvrir l’art lyrique. 

Au travers de toutes ces actions, il s'agit de favoriser
l'accès à la culture et aux loisirs pour tous, en respectant
le principe d'équité sur tout le territoire de la région
PACA.

Nous vous souhaitons de belles sorties et de beaux
moments d'échange et de découverte parmi toutes
ces propositions !

N° 113 - Janvier 2015
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QUAND LE 
PATRIMOINE 
INDUSTRIEL 
DEVIENT LIEU 
CULTUREL : 
LE SILO
D’ARENC

Construit en 1926 par la société Froment-Clavier 
de Paris, le silo à blé d’Arenc avec ses 16 000 m2

révolutionne la manutention portuaire dans le débar-
quement et l’acheminement mécanique des céréales. 

Après plus de 50 ans d’essor, le site est désaffecté
et reste inactif pendant près de 20 ans. 
Un temps voué à la démolition, la Ville de Marseille
acquiert l’ensemble du bâtiment, pour se doter d’une
salle de spectacles pluridisciplinaire de grande 
qualité. En 2007, le chantier de réhabilitation démarre
pour 4 ans ; le Silo réouvre ses portes le 21 septem-
bre 2011, une seconde vie pour cet ouvrage en
béton armé, figure de proue de Marseille et de son port.

Il peut accueillir 2 000 spectateurs et son acoustique
est particulièrement réussie.
Une autre partie du bâtiment a été affectée à un 
programme immobilier de bureaux.
Le Silo d'Arenc, joyau d'architecture industrielle a été
labellisé « Patrimoine du XXe siècle » en 2004.

Les lieux où sont proposés des
partenariats et des coups de cœur :

AIX EN PROVENCE : Le Grand Théâtre de Pro-
vence - Le Pasino - Théâtre du Jeu de Paume

AVIGNON : L’Isle 80 - Théâtre des Carmes -
Théâtre du Chêne Noir 

CANNES : Palais des Festivals et des Congrès

CORNILLON CONFOUX : Espace Pièle

FOS : Théâtre de Fos sur Mer

GAP : Le Quattro - Théâtre de la Passerelle 

GRANS : Espace Robert Hossein

ISTRES : Le Coluche - L’Usine - Théâtre de
l’Olivier - Le Palio

MARSEILLE : Le Dôme - L’Opéra de Marseille
- Théâtre du Gymnase - Théâtre du Têtard -
Le Silo 

MIRAMAS : Le Comoedia - Théâtre de la 
Colonne 

NICE : Palais de la Méditerranée- Palais 
Nikaia - Théâtre de la Cité - Théâtre de la 
Comédie de Nice

ORANGE : Théâtre Antique d’Orange (Les
Chorégies)

PORT SAINT LOUIS DU RHONE : Espace 
Gérard Philipe

TOULON : Palais Neptune - Théâtre Liberté -
Zenith Oméga

VELAUX : Espace Nova 

En 2015, d’autres lieux seront proposés. 
Retrouvez tous les coups de cœur dans 
vos Antennes et sur www.ce-paca.org

Par 
Emilie CESTER

Présidente des Activités
Sociales, Culturelles 

et Sportives
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Activités

Les Arbres de Noël… en photos Nice - Marseille - Avignon - Toulon - Miram          
gnon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avignon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avign       
Gap - Nice - Marseille - Avignon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avignon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap -   
Avignon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Mar- seille - Avignon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille  
gnon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avignon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Mar
- Avignon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avignon - Toulon - Miramas - Vey  
Gap - Nice - Marseille - Avignon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille - A
- Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avignon - Toulon - M
- Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avignon - Toulon - Miramas - V  
Gap - Nice - Marseille - Avignon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap   
Mar- seille - Avignon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Ma  
gnon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avignon -  

ramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avignon - Toulon - M  
Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avignon - Toulon - Miramas 

Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avignon - Toulon - Miramas - Veynes   
M a r - seille - Avignon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Ma      
ramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avignon - Toulon - Mirama         
gnon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice  
Avignon - Toulon - Miramas 
- Gap - Nice  
Avignon - Toulon - Mira   
Gap - Nice - Marseille - Avignon - T o u  
- Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avignon - T o u  
- Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avi- gnon   

ramas - Veynes - Gap - Nice  
A v i - gnon - Toulo   

Veyne    
M a r  

- Toulon  
Veynes  
Nice 
seille 
Avignon 
Toulon 
Miramas 

Veynes - Gap - Nice - Ma
seille - Avi- gnon - Toulon - Mira- mas - Veyn
Gap - Nice - Marseille - Avi- gnon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice 
Marseille - Avignon - Tou- lon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille - A
- Toulon - Miramas - Veynes - Gap  

M a r  
A v i  
Toulon
- Mira
mas - V   
- Nice 
Marsei  
Avignon 
- Miram  
Veynes   

- Mar- seille - 
- Toulon - Miramas - Veynes -   

Marseille - Avignon - Toulon - Mira- mas - Ve   
Nice - Marseille - Avignon - Toulon - Miramas - Veynes -  

- Marseille - Avignon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille  
gnon - Toulon - Miramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avi- gnon - T  
ramas - Veynes - Gap - Nice - Marseille - Avignon - Toulon - Mi- ramas - V  

Ma
rse
ille

Marseille

Alpes
Maritimes

Alpes
Maritimes

Alpes

Miram
as
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Social

La fracture 
sociale
À l’échelle internationale, la mainmise de la puissance 
financière plombe le lien entre l’activité économique (la créa-
tion des richesses) et la réponse aux besoins sociaux des
populations des pays. 

Au-delà d’user des ressources naturelles de la 
planète, le règne du concept « Capitaliste » du vivre 
ensemble, exploite la vie humaine. Il met en action ce
que l’on appelait, il n’y a pas si longtemps encore,
l’exploitation de l’homme par l’homme. 

Pour cela, toute une stratégie est mise en œuvre
par cette puissance éphémère en soi. Elle se base
sur la transformation d’une envie en besoin afin de
rendre dépendant l’humain à une façon de vivre,
destructrice à elle-même. 

Nous voici dans notre société gloutonne et moder-
nisée à outrance, où la cohésion sociale se sclé-
rose de jour en jour, où le faible dépend du bon
vouloir du fort. L’aliénation à la dominance finan-
cière réduit l’acte démocratique à un fatalisme 
collectif et engendre « la survie » pour toute une
frange de notre société. 

Tant de différences entre les classes sociales ne
conduisent qu’à l’isolement, l’exclusion, la stigma-
tisation, de la personne humaine devant une réalité,
celle de la spirale infernale de la fracture sociale.

Vivre ensemble nos différences, dans un
cadre évolutif, impose un certain nombre 
de questions :

n Quelles exigences sociales ?
n Est-il nécessaire de favoriser une meilleure 
cohésion sociale ?
n Quelle place a l’activité économique dans le 
financement des biens communs ?
n L’exclusion est-elle une fin en soi pour notre 
société et pour ses citoyens ?
n Le racisme, la xénophobie : sont-elles des consé-
quences ou des vérités ?
n Construire un monde pacifiste et de Paix, est-ce
une action citoyenne ? 

Dans l’histoire sociale de France, cette fracture 
sociale a été une réalité contestée par les forces
progressistes depuis les prémisses de la révolution
française. De nos jours, cette dernière sévit tout au-
tant, certes le contexte est différent mais les consé-
quences sont identiques. 
n Pauvreté, mal vivre, exclusion, stigmatisation, 
violence et peurs, pertes de repères et de perspec-
tives… : Ne sont-ils pas des maux actuels dont
nous sommes victimes aujourd'hui ?
n La fatalité n’engendre-t-elle pas l’acceptation de
la situation ?
n A qui profite-t-elle ?



La période des années 30 serait un exemple à 
suivre afin de combattre les effets de cette crise
sociale. En effet, derrière la dite crise financière,
c’est la perte de repères qui a sévi sur le peuple de
France. N’oublions pas combien la violence des
idées nauséabondes du fascisme, de l’antisémi-
tisme, du racisme, de la xénophobie et du sexisme
a marqué le quotidien de notre société l’entraînant
peu à peu vers l’acceptation de la dominance nazie
sur celui d’une France libre et en Paix. 

Qu’on se le dise, une situation peut amener quiconque à agir
contre ses valeurs profondes !
La période de 39-45 en est un témoignage mar-
quant. 

n Quelles solutions à ces phénomènes de groupes ?
n Le mouvement syndical a-t-il encore un rôle à
jouer dans la période ?

La monté d’idées protectionnistes en France se
mesure par la présence de partis politiques d’ex-
trême droite, surfant sur la vague de la fracture 
sociale. Ceci n’est pas tolérable dans un pays dont
la devise est liberté-égalité-fraternité !!!  
Cette devise ne se traduirait-elle pas en un seul
mot : EXISTENCE ?

La déclaration universelle des droits de l’homme
donne nombre de points sur « l’EXISTENCE ». 
En effet, exister c’est :
n le droit à une identité, 
n à un pays d’origine,
n à un pays d’attache, 
n à vivre décemment et en Paix,
n à l’émancipation 
…

Loin d’être figée, cette réalité doit être combattue
par tous les acteurs sociaux dans notre pays, par
l’ensemble de la population dont les valeurs sont
porteuses de progrès social humain. 

L’action du CE Cheminots PACA, à travers son activité sociale,
est un outil au service des salariés, afin d’éveiller la
conscience collective à l’action. 

De nombreux thèmes sont développés, comme la solidarité
entre les peuples (voyages au Mali, Afrique du Sud,
Palestine, Japon),  comme la fraternité (fêtes des An-
tennes, la restauration…), le devoir de mémoire (livres,
film « Cheminot », expositions), l’accès et l’expression
culturelle (pièces de théâtre, médiathèques, le
Cigal’…), le loisir et les vacances.

Les élus du CE Cheminots PACA n’ont de cesse
de mettre en place des activités sociales de proxi-
mité, de rencontres et d’échanges, de lien intergé-
nérationnel, en entretenant l’unicité de nos CE et
du CCE. 
Nous sommes convaincus que le besoin prime sur
l’envie et que la solidarité prime sur l’individualisme.

L’action syndicale doit permettre à chacune et à
chacun de gagner sur les effets de la fracture 
sociale en évitant ses pièges, ses mailles du filet !!!

À bon entendeur salut.

9

Par Francisco Murillo
Secrétaire du CE des Cheminots PACA
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La direction de notre entreprise, voulant répondre
aux besoins de ses « clients », ne cesse de réorga-
niser vos conditions de travail. 
Passage en horaires décalés, temps de pause pour
se restaurer modifié voire diminué, délocalisation de
services sur d’autres chantiers, mise en place de
portails, problèmes d’accès et de stationnement…
Tout ceci ne vous permet pas, ou plus, d’accéder aux activités
sociales de votre Comité d’Entreprise. 

Toutes ces raisons amènent vos élus à organiser de
nouveaux points de rencontre, tout en respectant
les conditions de travail du personnel CE. 

Avec l’accord des dirigeants de la SNCF, nous pou-
vons vous proposer une ou plusieurs fois par mois
des permanences dans des lieux de proximité
(salles de réunion de l’entreprise, cafétérias, points
détente…).

Plusieurs nouveaux points de rencontre ont été mis
en place ces derniers mois (voir ci-contre). 
Le personnel vous y accueille et vous pouvez y trou-
ver, ou retrouver, livres, magazines, DVD, CD Audio,
billetterie. Nous vous conseillons de passer com-
mande par téléphone quelques jours avant auprès
de votre antenne. 

Vous pouvez également obtenir des renseigne-
ments et vous inscrire aux activités enfance et/ou
cheminot.

En parallèle à ces nouvelles permanences, nous
menons une réflexion sur les horaires d’ouverture
des médiathèques afin de pouvoir vous proposer
de plus larges possibilités d’accueil.

Les activités sociales s’organisent
et viennent à votre rencontre

Les permanences 
du CE

n Aix TGV -  Aix Ville - Blancarde Dépôt - CMGA
INFRA POLE - Direction Régionale 

n Avignon TGV - Avignon Dépôt

n Miramas Dépôt - Fos Coussoul - Fos Graveleau -
Martigues - Port de Bouc - Salon de Provence

n Nice ECT- Nice Traction - Nice Matériel - Nice 
Exploitation - Breil - Cannes - Antibes - Menton -
Vintimille

n Gare de Toulon 

n Briançon - Saint-AubanPar Gilles Ciantar
Responsable Communication
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Activités

Une des orientations fortes des Elus est de permet-
tre au plus grand nombre de cheminots, de partir en voyages,
de découvrir d’autres cultures, de s’ouvrir aux autres, le
temps d’un week-end ou d’un séjour.

Les tarifs des activités peuvent constituer un frein
au départ pour certains : jeunes embauchés, petits
salaires, familles nombreuses…
C’est pour cela que le CE PACA a mis en place différentes
mesures, en plus de l’application du Quotient Fami-
lial : l’Aide au 1er départ, la Bourse « embauché depuis moins
de 5 ans », la Bourse « séjour solidaire »…

Pour poursuivre ces efforts, nous adoptons de nouvelles me-
sures pour favoriser le départ d’un plus grand nombre de che-
minots. Celles-ci sont applicables dès la parution
du programme du 2e trimestre 2015 ci-joint :

n Un tarif moyen unique : pour les villages de vacances,
comme le fait le CCE depuis des années, le prix
de votre séjour sera identique quel que soit le 
centre choisi. Cela s’entend à prestation égale :
pour chaque formule choisie (gite, demi-pension,
pension complète), les séjours auront un tarif iden-
tique, peu importe le lieu. A noter que le tarif
unique est calculé sur le prix de revient. 
L’application du QF et des tranches est maintenue.

n Les séjours vacances : les cheminots ayant reçu un
refus à une demande en villages vacances CCE
pour l’été et acceptant une proposition de séjour
dans un village du CE PACA, ne verront pas leur
compteur* crédité de points qui pourraient les 
péjorer pour l’acceptation à un autre week-end 
ou séjour.

n « La destination en plus » : les participants à certaines
activités n’auront pas de « points » affectés à leur
compteur*. C’est déjà le cas du week-end à Paris
« Prix de la BD Historique et Sociale », suite à
notre orientation forte en faveur de la lecture et afin
de ne pas pénaliser les cheminots qui participent
à ce concours. 
Cette mesure va se généraliser sur d’autres week-
ends : les modules Visions Sociales permettant de
découvrir un autre cinéma, l’escapade savoyarde
autour du rassemblement citoyen sur le plateau
des Glières haut lieu de la résistance… 

n Les week-ends à Eurodisney : en raison d’une forte
demande, 3 week-ends sont programmés chaque
année. Depuis deux ans, le nombre de places a
été revu à la hausse. 
Et afin de garantir à un plus grand nombre la pos-
sibilité d’y participer, il sera tenu compte dès 2015
de l’historique de participation de chacun dans
l’attribution des places. C’est-à-dire que la priorité
sera donnée à ceux qui n’ont jamais bénéficié d’un
week-end à Eurodisney.

Par Emilie CESTER
Présidente des Activités Sociales, 

Culturelles et Sportives

Favoriser l’accès aux activités CE

*5 points sont attribués pour la participation à un week-end, 10 points pour un séjour. En cas d’un nombre trop important de demandes,
la priorité est donnée aux cheminots qui ont le moins de points. 
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SOCIAL

Dormez en Paix    
braves gens !

Et si une bombe nucléaire explosait 
accidentellement à Marseille 
(base d’Istres) ?

C'est le discours officiel du gouvernement 
français en ce qui concerne les bombes ato-
miques qu'il entretient et développe à grand
frais*. "Les bombes atomiques françaises sont
notre assurance vie, nous ne risquons rien" !

A les entendre, ces engins de mort d'une fiabi-
lité redoutable seraient, grâce au génie français
totalement inoffensif lorsque, prêtes à l'emploi,
elles sont stockées avec précaution comme par
exemple sur la base à Istres, où on en dénom-
bre entre 20 et 40, le chiffre étant bien-sûr
confidentiel défense.

Aujourd'hui, un grand nombre de pays (158
pays dont quelques pays nucléaires, les États-
Unis, la Grande-Bretagne, l'Inde, le Pakistan et
un émissaire chinois mais sans la France, ni la 

Corée du Nord, ni la Russie, ni Israël, les autres
pays détenteurs d'armes atomiques) s'est réuni
à Vienne les 8 et 9 décembre 2014, pour réflé-
chir aux conséquences humanitaires d'une dé-
tonation accidentelle ou voulue d'une bombe
atomique et à la nécessité de se débarrasser
de l'arme nucléaire.

Il y a aujourd'hui 16 000 bombes stockées dans
l'hémisphère nord. Parmi ces bombes, 2000
sont en état d'alerte. Or, les bombes sont faites
pour exploser et plus elles sont nombreuses,
plus le risque d'accident est avéré. 

Pour se protéger de toute explosion intempes-
tive, il y a un certain nombre de protections.
Pour autant, ces protections ne doivent pas re-
tarder la mise en œuvre de l'arme pour lui
conserver toute sa crédibilité. Ainsi donc, pour
que la bombe puisse exploser quand on en a
envie, le dispositif de sécurité doit comporter
des failles que des concours de circonstances
peuvent emprunter.

D'autre part, l'homme n'a jamais inventé de ma-
chines qui ne connaissent pas de défaillance et
ce, malgré toutes les précautions dont on peut

entourer la réalisation de la machine.

Or, une bombe atomique est une
machine, la communication des or-
dres pour l'armer passe par des ma-
chines de télécommunication, et les
avions qui les transportent sont des
machines sans oublier les cyber-me-
naces qui ont déjà inquiété nombre
de sites nucléaires. Voici beaucoup
de défaillances potentielles.



Enfin, l'homme lui-même peut occasion-
ner des failles dans le système de sécurité
! N'a-t-on pas surpris le détenteur des
codes du feu nucléaire se balader inco-
gnito sur son scooter pour vaquer à ses oc-
cupations amoureuses ?

Aux États-Unis, une enquête sérieuse sur 
les "incidents nucléaires militaires" dans les 
archives disponibles du Pentagone de 1958
à 1970, a révélé qu'au lieu des 32 incidents
avoués, on en recensait plus de 1 000. 

Plusieurs d'entre eux ont été très graves et
c'est un miracle si l'accident ne s'est pas
déjà produit. Parmi ces incidents, plusieurs
sont liés à des causes matérielles, d'autres
à des causes humaines, tel celui qui relate
la chute d'un outil sur le réservoir d'une
fusée dans un silo faisant exploser ce der-
nier et projeter la bombe atomique à plu-
sieurs centaines de mètres. Nous ne pouvons
pas continuer à compter sur la chance !

On peut également penser que la dis-
suasion ne fonctionne pas et que les
bombes istréennes transforment
notre région en cible pour une attaque
nucléaire ! Alors ?

Et si une bombe nucléaire explosait
sur Marseille ?

La bombe pourrait être une bombe de 
150 KT (c'est la puissance de l'une des 96
bombes qui arment nos sous-marins) ex-
plosant à 800 mètres d'altitude.

La bombe explose en créant une boule 
de feu de quelques dizaines de millions de
degrés qui se transforme, en une seconde
environ, en une boule de feu qui fait à peu
près un kilomètre de diamètre. 
Sous cette boule, dont la surface est à 
5 000 degrés, (la température de la surface
du soleil) tout ce qui est inflammable, est
immédiatement vaporisé par la chaleur. Une
onde de choc est créée par cette fournaise
et la plupart des immeubles en béton armé
sont déformés ou effondrés dans une zone
de plus de deux kilomètres de diamètre, les
débris des immeubles sont en feu et for-
ment un incendie continu. 

Toutes les personnes présentes dans cette
zone sont tuées, seuls survivent ceux qui
étaient présents dans les souterrains
comme le métro, mais leur retour en sur-
face leur est souvent fatal du fait de l’incen-
die généralisé.

Dans une zone de trois kilomètres de 
diamètre, l’émission intense de neutrons et
de rayons gamma aura des conséquences
mortelles pour ceux qui auraient été proté-
gés de l’onde de chaleur et de l’onde de
choc.       …/…

* 3 milliards par an pour la seule dissuasion et 23 milliards d'euros pour les armes nucléaires sont budgétisés d'ici à 2019 !13
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Dans une zone de dix kilomètres de diamètre,
la plupart des immeubles sont détruits ou 
endommagés car l’incendie est en continu sur
une grande partie de la surface, les brûlures
des habitants sont au deuxième degré, le taux
de mortalité atteint environ 50 %, tous sont
blessés. Le flux de neutrons et de rayons
gamma pourra avoir des conséquences sur la
santé de ceux qui échapperont à l’onde de cha-
leur et à l’onde de choc. Le bilan immédiat est
d’environ 200 000 morts et 200 000 blessés,
s’il s’agit d’un jour ouvrable et d’une heure de
travail, moins s’il s’agit d’un jour de vacances
comme le 15 août, ou la nuit si les banlieusards
sont chez eux. 

De toute façon, si l'on échappe à l'accident,
comment échapper aux conséquences d'une
guerre nucléaire qui se déroulerait loin de chez
nous ? Comme par exemple, entre l'Inde et le
Pakistan en conflit armé et qui possèdent
l'arme atomique. Les études montrent que
quelques bombes atomiques explosant lors
d'une guerre régionale provoqueraient après
les dizaines de millions de morts sur les lieux
des explosions, ce qu'il convient d'appeler un
hiver nucléaire lié à la quantité monstrueuse de
poussière, que ces explosions projetteraient
dans l'atmosphère, obscurcissant le ciel, ame-
nuisant considérablement la production agri-
cole et condamnant à la famine et la mort deux
milliards d'êtres humains. 
Ces explosions expédieraient aussi dans 
l'atmosphère des quantités énormes de pous-
sière radioactives que le vent propagerait bien
au-delà des frontières de ces pays. 

Que dire enfin des essais nucléaires dont le traité d'inter-
diction n'a pas encore été ratifié par les États-Unis et
Israël (pays nucléaires) alors que les 2 000 es-
sais (240 pour la France) ont, comme équiva-
lence au regard de la puissance des bombes testées,
provoqué l'explosion de deux bombes de la puissance de
celle d'Hiroshima, par jour pendant 35 ans. Absolument
fou et assassin ! 

Ces prévisions apocalyptiques, désormais avé-
rées, sont les principaux arguments de grandes
institutions telles la Croix Rouge et le Croissant Rouge
qui demandent aux cotés de nombreux pays
que le risque d'explosion d'une arme atomique
soit rendu impossible par leur disparition. 

L'abolition des armes atomiques est une nécessité vitale
pour notre espèce. Elle doit s'inscrire dans la promesse
de la charte de l'ONU :"Désarmer pour Développer".

Au lendemain des explosions d'Hiroshima et
Nagasaki, Albert Camus dont le génie lui per-
mettait de comprendre l'avenir que ces explo-
sions dessinaient, écrivait un éditorial qui se
concluait ainsi :
« Devant les perspectives terrifiantes qui s'ouvrent à 
l'humanité, nous nous apercevons encore mieux que la paix
est le seul combat qui vaille d'être mené. 
Ce n'est plus une prière, mais un ordre qui doit monter
des peuples vers les gouvernements, l'ordre de choisir 
définitivement entre l'enfer et la raison. » 

Le Collectif Paix des Cheminots de Marseille 
et le Mouvement de la Paix

Marcel Alméro, Patricia Bucchet et Michel Dolot
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Serge Baroni, Président de l’association
« Les Amis de La Marseillaise »

Le journal « La Marseillaise » est en difficulté. 
Pouvez-vous nous en dire plus?
Le journal est en difficulté pour les raisons suivantes :
• La crise et la baisse des subventions d’État empê-
chent les administrations territoriales (communes,
départements, etc.) de réaliser leurs objectifs de 
travaux planifiés, donc les annonces légales sont 
réduites à leur plus simple expression. 
• La crise frappe le lectorat qui « économise » sur le
journal quotidien. 
• Les mairies perdues par la Gauche lors des der-
nières municipales, leur budget “com” est aussi perdu.
• Le prix du papier ne cesse d’augmenter : bien-sûr,
notre journal n’étant adossé à aucun établissement
bancaire ou autre, est en difficulté financière. 
Ainsi, le journal est en cessation de paiement 
depuis la fin novembre, et le Tribunal de Commerce
a désigné un administrateur pour étudier et propo-
ser un plan de redressement.

Que représente pour vous la disparition d’un tel
quotidien ?
La disparition d’un journal est une atteinte au plura-
lisme de la presse donc la porte ouverte à la pensée unique. 
De mon point de vue, ce journal est, et se veut 
encore mieux, le témoin de la vie de chaque citoyen,
de ses réussites et de ses actions. 
Les grandes causes, les gros dossiers, les affaires
qui alimentent les médias en général, ont besoin
d’être vus sous un autre angle ! Vus de VOTRE
point de vue, avec une analyse que l’on n’entend
pas sur les télés ou radios. Par exemple, vous 
subissez un plan social : comment se faire une opi-
nion si l’on n’entend que le point de vue des direc-
tions, des actionnaires, patrons-spéculateurs !? 
Et le « laisser pour compte », celui qui reste sur le 
“carreau”, ceux qui se battent, qu’en pensent-ils ? 
Comment analyser cette décision ? Les FRALIB, la
SNCM, sans oublier les cheminots avec la réforme
du système ferroviaire, qui popularise leurs points
de vue ? Qui donne la parole aux élus et militants
de tous bords ?
Les questions de culture, de solidarité qui font, je
crois, partie de vos orientations ont besoin d’un jour-
nal comme La Marseillaise afin de les rendre plus ac-
cessibles et de leur donner une tribune médiatique
populaire. Même le sport, et pour Marseille plus par-

ticulièrement, parler de l’OM est utile car la parole
de La Marseillaise est différente, loin du “bling bling”
de certaines presses sportives.

Vous êtes président de l’association " Les amis de la
Marseillaise". Quels sont vos objectifs?
Sauver le journal pour défendre le pluralisme est
notre objectif immédiat et prioritaire.

Pouvez-vous dire à nos lecteurs, de quelle manière
ils peuvent participer au sauvetage du journal 
"La Marseillaise"?
Il est certain que la première recommandation est :
restez ou devenez lecteurs assidus de La Marseillaise, plus
profitable et sécurisant. Souscrivez un abonnement
par prélèvement. Rejoignez le comité de soutien, et pour-
quoi pas, adhérez à l’association soit comme mem-
bre actif, soit comme membre bienfaiteur.
Un pin’s devrait être rapidement mis en vente et j’espère que
les commandes vont se multiplier ! 
Enfin, vous pouvez aussi participer à la souscription ouverte
sur toute la zone de diffusion du journal.

Le CE des Cheminots PACA apporte

tout son soutien au journal et aux salariés

de La Marseillaise, souvent présents pour

couvrir les initiatives des CE, organisations

syndicales et associations. 
A l’heure où nous bouclons ce Rail Plus,

l’administrateur judicaire a amorcé une nou-

velle étape dans la procédure en annonçant

en CE le lancement d’un appel d’offres pour

trouver un repreneur.
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En direct des associations

Culture
2014 Une bonne année
pour l’UAICF de Nice

L’année a bien commencé avec une assem-
blée générale qui a accueilli de nombreux
participants et la création d’une nouvelle section :
le Théâtre avec la Compagnie des Copinembours qui
vient agrandir les activités déjà proposées :

n L’informatique avec des cours le mardi toute
la journée et le jeudi matin. Le fonction -
nement est souple et adapté au niveau de
connaissance des participants qui sont très
motivés et curieux.

n La photo numérique dont les cours ont lieu
le vendredi matin. La section participe à des
expositions dans toute la région.

n L’anglais avec l’aide d’un professeur.

n La section musique qui dénombre pas moins
de 9 groupes de musique ! 
Certains ont participé à la Fête de la 
Musique ou à l’arbre de Noël des enfants 
à CONTES.

Nous souhaitons une bonne continuation
à ce club dynamique.

Président : Robert CARLIN 
& 06 77 80 12 47 http://www.uaicf-nice.com 



Culture
35e exposition internationale
de photographie des cheminots
en Suisse - FISAIC 2014

Le Club Photo de Marseille AACM (Association Artis-
tique des Cheminots de Marseille) a reçu la 
médaille d’or au concours international de photo-
graphie FISAIC dans la catégorie images 
projetées, thème libre avec la photo de Georges
Cuny « Portraits ».

              Dans chaque numéro, 
retrouvez l’actualité de vos associations

UAICF, USCF, retraités… 
                                   
Envoyez le résumé de vos initiatives avec

1 ou 2 photos à : 
secretariat@ce-paca.org
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Prix de la BD 
historique et sociale 
Pour la deuxième année consécutive, les chemi-
nots de la région PACA se sont retrouvés à Paris
pour la remise du 3e Prix de la BD historique et sociale.

Cette année la rencontre avec les auteurs et 
illustrateurs des six bandes dessinées sélection-
nées s’est déroulée à l’Académie Fratellini, lieu
prestigieux destiné aux arts du cirque.

La journée a été riche en débats, rencontres, 
dédicaces avec les auteurs. Parents et enfants
ont pu également participer à des ateliers de
dessins de planches de bandes dessinées.

Le trophée a été remis à Stéphane Piatzszek et  Jean
Denis Pendanx pour Tsunami.
Un joli album se situant en Indonésie, 10 ans
après le Tsunami. 
Un jeune homme recherche sa sœur disparue
lors de la catastrophe, à travers des paysages
toujours dévastés, d’un magnifique pays qui ne
s’est pas encore relevé du tsunami.

La soirée a continué autour d’un repas où les
cheminots ont pu poursuivre les discussions
avec les auteurs. Elle s’est terminée avec la com-
pagnie « Déclic’ théâtre », théâtre d’improvisation.

Le lendemain, à bord d’une péniche au pied de
Notre Dame, les cheminots de la région PACA
rencontraient Jean-Yves Duhoo, auteur-dessinateur
de bandes dessinées scientifiques qui nous a
longuement parlé de sa manière de travailler, de
ses rencontres avec les scientifiques pour tra-
duire leur jargon afin que leurs découvertes
soient accessibles à nous lecteurs. Il nous a en-
chantés par ses paroles et son accessibilité.

Pascal cheminot à Marseille improvisa le soir sur
« l’accroche-porte » de l’hôtel :
« Et le tsunami l’emporta, et lui très loin d’Éloi
dans l’impro’ s’emporta et aux hirondelles se
mêla. Il partit pour mourir et revint pour jouer. 
Il vit l’ellipse des héros ordinaires dont on fit
toute une histoire, au quartier. Quel cirque ! »



Brèves
Droits de l’Enfant

Le 23 novembre dernier s’est déroulée la journée
des Droits de l’Enfant au gymnase des cheminots, rue 
Benedit à Marseille. 
A cette occasion, ce n’est pas moins de 70 en-
fants et leurs parents qui se sont retrouvés en
début d’après-midi pour fêter les 25 ans de la
convention internationale. Dans une bonne am-
biance, les valeurs portées par le CE tout au long
de l’année, la solidarité et la non-discrimination, ont pu
être partagées par tous grâce à la participation
de plusieurs enfants Roms.

Ces petits bouts ont pu profiter d’ateliers de 
marionnettes et de maquillage suivi d’un specta-
cle interactif sur le thème du recyclage. 
Le tout suivi d’un gouter du commerce équitable
et d’une surprise à leur départ. 
Nous vous attendons encore plus nombreux 
l’année prochaine !

Nouveautés à Miramas

n Pour assurer les permanences de votre CE sur les zones diffuses, le CE
a investi dans un nouveau véhicule, flambant neuf, pour faciliter les dé-
placements du personnel CE. N'hésitez pas à vous rapprocher
de ce JUMPY marqué au logo du CE !
n Sur proposition de la commission "Cantines" et grâce à la col-
laboration active du personnel, un nouveau service vous est proposé au
restaurant d'entreprise de Miramas : tous les mardis et jeudis, de
12h30 à 13h15, des livres, DVD, CD audio... sont à votre dispo-
sition à la Cafétéria relookée et réaménagée. 
n Un élargissement des heures d'ouverture de l'espace a été décidé. 
Dorénavant, il sera ouvert tous les jours à partir de 9h (au lieu de 10h) 

Nouveautés à Marseille

n Les horaires de la médiathèque de Saint-Charles évoluent : du mardi au
jeudi de 8 h15 À 17 h, et le vendredi de 8 h15 À 16 h.
n Le paiement en Carte Bleue est maintenant accepté.

Nouveautés à Nice

n Ouverture de votre espace à partir de 08 h 15 
Mardi et jeudi de 8 h 15 à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h
Mercredi de 08 h 15 à 17 h 00 (non-stop) 
Vendredi de 08 h 15 à 16 h 00 (non-stop)
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Nous espérons 

ainsi répondre 

plus largement 

aux attentes 

des cheminots 

et leurs familles.


